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377 photos interdites, autant d'énigmes pour percer le secret de cet anonyme qui 
risquait sa vie. Retour sur les coulisses d'une enquête captivante du "Monde". 
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Christophe Sauliere 

 
80e anniversaire de la libération de Paris : hommage aux soldats espagnols antifascistes !  

Le soir du 24 août 1944, "La Nueve » (chiffre "neuf" en espagnol), fut la première compagnie à entrer dans la capitale 
pour libérer Paris de l’occupation nazie. 

Composée de 160 hommes, dont 146 républicains espagnols ayant fui l’Espagne franquiste, la 9e compagnie du 
régiment de marche du Tchad était une unité d’élite de la 2e Division Blindée, la fameuse Division Leclerc. 

Ce jour-là, le premier officier de la 2e DB à entrer dans l’Hôtel de Ville de Paris, occupé par le Comité national de la 
résistance, était l’espagnol Amado Granell , lieutenant de "La Nueve" . Et les premiers véhicules à entrer sur la place 
de l’Hôtel de Ville, des blindés pilotés par des espagnols de "La Nueve », étaient nommés "Guadalajara", "Teruel" ou 
encore "Guernica". 

Si le rôle central des soldats de "La Nueve" dans la victoire alliée est progressivement mis en lumière, ils ne sont pas 
les seuls espagnols à avoir combattu contre les troupes nazies pour la libération de la France . Les exilés républicains 
ayant rejoint l’armée française se comptent par dizaines de milliers." 

(source Musée de l'histoire de l’immigration) 

Guy Hervy             Admin 

24 août 2024 à 10h45 Poterne des Peuplers 75013.  

Le CPL (comité parisien de Libération) et la municipalité avec la 2e DB et l'association du 24 août dévoilent une 
plaque apposée sur les lieux même de l'arrivée de la colonne Drone dont la Nueve. 

Daniel Dangreau    Admin 

La Nueve, sa jeep, sa pancarte avec son fameux Mort aux co*s, ce qui désigne l'ennemi dans le jargon militaire mais 
qui actuellement peut se décliner facilement autrement. 
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Alejandro Victor García 

"IL VA Y AVOIR DE L'ORAGE, JE RENTRE À LA MAISON" 

Le 11 septembre 1936, dans le journal El Liberal, Antonio Rodríguez Espinosa, le professeur de première lettre de 
Federico García Lorca et compagnon de Vicenta Lorca à l'école de Fuente Vaqueros, a annoncé cette nouvelle au 
monde. Il a toujours suivi les progrès de son élève. Jusqu'au bout. Un mois plus tôt, en juillet 1936, il rendait visite à 
Federico chez lui à Madrid. Le poète lui a annoncé : « Il va y avoir de l'orage et je rentre chez moi ; là je serai à l'abri 
de la foudre ». 

"VA A HABER TORMENTA, ME VOY A CASA" 

El 11 de septiembre de 1936, en el periódico El Liberal, Antonio Rodríguez Espinosa, el maestro de primeras letras de 
Federico García Lorca y compañero de Vicenta Lorca en el colegio de Fuente Vaqueros, dio al mundo esta noticia. 
Siempre siguió los progresos de su alumno. Hasta el final. Un mes antes, en julio de 1936, visitó a Federico en su casa 
de Madrid. El poeta le anunció: “Va a haber tormenta y me voy a casa; allí estaré a cubierto del rayo”. 

                           



República Española 

Le 17 août 1944, les nazis assassinaient Francisco Ponzán Vidal, maître républicain et militant du CNT. Il a été loyal au 
gouvernement de la deuxième République, combattu les fascistes en France.  

« El 17 de agosto de 1944, los nazis asesinaban a Francisco Ponzán Vidal, maestro republicano y militante de la CNT. 
Fue leal al gobierno de la II República, combatió a los fascistas en Francia. Honor y gloria. » 

Fotografía: Didier Descouens 

 

                             

                                        Honneur et gloire. Photographie : Didier Descouens 








